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Le 2RD est un régiment d'active
composé de soldats jeunes et

aguerris, alors tous sous les drapeaux,
certains depuis 2 ou 3 ans. Il a donc dès
le début de la guerre été envoyé aux
avant-postes avec des missions
d'attaque.
Le 31 juillet 1914, donc la veille de
l'ordre de mobilisation générale, le
régiment recevait un télégramme pour
partir "en couverture". Le 1er août au
matin, il s'embarquait en train de 6h à
12h pour les Vosges.
D'abord en Lorraine dans le département
de Meurthe et Moselle, où va se dérouler
une partie de ce début de guerre qu'on a
appelé "La Bataille des frontières" . Dans
l'esprit du commandement français, il
s'agit de récupérer l'Alsace-Lorraine,
allemande depuis 1870. Le 2RD va

notamment participer aux combats pour
la prise de Sarrebourg. Réussie puis
échouée. Combat ensuite de
Rozelieures où il subit ses premières
pertes : 4 tués dont le capitaine Chaix-
Bruyan, commandant du 4ème Escadron
(= Compagnie) des frères Dubanchet. 30
blessés. C'est le premier tué du 2RD.
Combat aussi de  Remenoville. Le 7
septembre, il est relevé et le 9 il
s'embarque en chemin de fer à
Darneuilles pour Brienne-le-Château
(Aube) 

Militairement, cette campagne se solde
par un échec pour les français. Après
une avancée réussie sur Sarrebourg, ils
ont dû céder à la contre-attaque
allemande qui les a fait reculer de plus
de 50 km avant d'en reprendre une
trentaine. Ce que reconnaît à demi-mot
le général commandant en chef Joffre
dans son "Ordre général N° 19" du 27
août : "La 1ère et la 2ème Armées ont
pris le 14 août une offensive générale et
obtenu de brillants succès jusqu'au
moment où elles se sont heurtées à une
barrière fortifiée, défendue par des
forces supérieures. Après une retraite
parfaitement ordonnée, les deux armées

ont repris l'offensive et regagné une
grande partie du terrain perdu  ■

L 'armée allemande, qui quelques jours
plus tôt, se trouvait aux portes de

Paris, a subi une violente contre-attaque
française, l'obligeant à reculer. Le 2RD
est alors envoyé en renfort en
Champagne, au sud de Châlons, pour
poursuivre l'ennemi en retraite (= 1ère
Bataille de la Marne). Il y parviendra
avant d'être bloqué dans la région de
Suippes.

Le17 septembre, il est enfin mis au repos
près de Châlons puis à St-Germain-la-
Ville. Depuis son départ de Lyon, il n'avait
pas encore eu de période de repos. Au
cours de cette campagne, il n'a eu que
sept blessés. Le 2 octobre, il embarque à
Fère-Champenoise pour Hazebrouck
(NORD) pour participer à la grande
bataille pour Ypres (BELGIQUE) ■

Ce 2 novembre 1914, où allaient être tués à l'ennemi Antoine et Pierre
Dubanchet, leur 2ème Régiment de Dragons allait comptabiliser 88 hommes
"tués" et "disparus présumés tués", 71 "blessés" et 86 "disparus présumés
blessés". Que s'est-il donc passé à Zonnebeke ce lundi-là ?

Les Etats-Majors militaires ont
dénommé cette période du 5
octobre au 3 novembre 1914 de

"Course à la mer" et de "Mêlée des
Flandres." Course à la mer (Manche et
du Nord) car l'objectif des allemands
était d'atteindre la mer et d'occuper les
ports, notamment de Dunkerque et de
Boulogne, pour empêcher les
britanniques de débarquer. Ils venaient
d'ailleurs de prendre le port belge
d'Anvers. "Mêlée des Flandres" car dans
cette zone de la Flandre belge et
française étaient concentrés du côté des
alliés des troupes belges, anglaises et

françaises, dont la coordination n'était
pas facile à réaliser.
La ville d'Ypres se situait à un point
stratégique important puisqu'il ouvrait la
route à la mer. La porte des Flandres. Il
fallait donc à tout prix empêcher l'ennemi
de la prendre. C'est grâce au
commandement du général Foch
qu'Ypres fut finalement sauvée : les
allemands ne purent atteindre la mer.
Les adversaires allaient alors camper sur
leurs positions, sur un front de 400 km :
la guerre des tranchées débutait.
Jusqu'à ce sanglant 2 novembre où
allaient être tués à l'ennemi Antoine et

Pierre Dubanchet, le 2RD n'avait perdu
dans cette campagne des Flandres que
huit hommes. Ce seul "Jour des morts",
à Zonnebeke, il allait comptabiliser 88
"disparus présumés tués" et "tués", 71
"blessés" et 86 "disparus présumés
blessés".

OU EST ZONNEBEKE ?
Zonnebeke se trouve à 4 km à l'est
d'Ypres. Des tranchées ont été installées
à l'est du village pour bloquer les
colonnes allemandes qui marchent

Du 2 août
au 9 septembre

EN PA S S A N T
PAR LA LORRAINE

JOUR DES MORTS A ZONNEBEKE
C A M PAGNE DES FLANDRES

Du 10 septembre
au 2 octobre
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